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Thèse sur : " Les mobilisations de l’entre-soi. Définir et perpétuer une communauté. Le cas de la
droite radicale française (1981-1999)". Sous la direction de Monsieur Pascal Perrineau, Cycle
supérieur d'études politiques de l'IEP de Paris. Thèse soutenue le 7 janvier 2002.
Mention Très honorable avec les félicitations du jury.

Résumé de la thèse.
À partir de l'étude systématique des mobilisations entreprises par la droite radicale entre 1981 et
1999, cette thèse démontre l'importance — souvent négligée — de la part d'"entre soi" comprise
dans toute activité militante, en particulier dans le cadre d'un mouvement qui prône une société
fermée comme la droite radicale. Influencés par le contexte d'une démocratie se sentant menacée
par la montée du Front national, un grand nombre de travaux ont tenté de s'intéresser aux
mobilisations les plus visibles de l'extrême-droite. Pour obtenir une vision globale d'un mouvement
qui a été surétudié sous certains aspects, l'auteure de cette thèse a choisi de faire un détour par le
quantitatif et de réaliser une base de données faisant état de la plupart des mobilisations de la droite
radicale depuis 1981, à partir de ses propres annonces. Ce qui a non seulement permis de constituer
une base de données de 20 333 mobilisations (l'une des plus grosses bases de données jamais
réalisées en science politique), mais surtout de prendre la mesure de la répartition réelle des modes
de mobilisation de la droite radicale française. Ainsi les mobilisations "conquérantes" ou de
"confrontation" ne représentaient finalement qu'une infime partie des activités de la droite radicale.
L'essentiel de son énergie militante étant tourné vers l'"entre soi" : des mobilisations
commémoratives, cultuelles, d'échange, plutôt "internes", essentiellement communautaires et
identitaires.


